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/f1r/    Port au Pce.a Le 9 Mars 1834.  An 30me de l’indépendance 

Mon cher Monsieur et Ami, 

J’ai reçu votre lettre dâttéb du 22. Janvier passé qui mac fait un sencibled | plaisir d’aprendree de vos 

nouvelles que vous vous portéf bien. Mais je suis |5 très fachérg d’apprendre que votre Époûseh étéi 

alors indisposée, ainsi que |votre bellej qui se porte asesk bien. Je désirl de tout mon cœur que ma 

lettre | vous trouve en bonne santé ainsi que votre Époûse. m Quant à moi et ma | femme nous nous 

portons passablement bien, en exception Victor qui à été malade | pandantn quelqueo jours mais 

Dieu merci il s’est encore rétablir. p  Je vous |10 remercie beaucoup de la bonne Année que vous avez 

eûq la bonté de me souhaiter. | Je suis très sencibler à tous vos souhaits en verss moi ; je vous le 

souhaite | pareillement une bonne et heureuse anné, t que Dieu vous prolonge vos jours et quilu 

| vous comble de toutv sorte de bonheur ; je vous aprendraiw la mort de Mr | Sugeré,* après une 

maladie de sept jours. Il a décédé le 27 février passé ; |15 vous aurai la bonté de dire à madame votre 

Époûsex que ma femme lui dit | mille choses honnett.y et qu’elle lui dit que : Dieu merci depuis 

quellez à laissé | la terre des Étât-unisaa qu’elle n’a pas été opréssésbb encore. Ma femme vous prie 

| de faire ses compt.cc à madame Dumortier* pour elle ; elle se joint à moi pour | vous dire mille 

choses honnett.dd à tout la famille. Sans oublier Madeselle.ee la |20 Caboisse,* ainsi que Mr et 

Madame Gaston.* La famille Chauveau* vous  

/f1v/ fait des compt.a ils on été tous malade. Mais mintenantb ils vont un | peutc mieux. J’ai finid en 

vous souhaitant une bonne santé à tous, et de me| croire que je serai toujours avec ces memee 

amitié et de Latachement ; f 

| Je vous salutg   votre affectionné ami ; 

|5 Constantin Boyer. 

| vous dirai à madame Toussaint de la parh de ma femme que c’est quellei | lui avez prédi, j elle à vûs
k que la vérité ; envers Éloïse Chauveau,* | elle vont presque bien ; [?] de ceux qui concerne les 

effets qui à été vandul | à l’ancan ; m  Madame Toussaint aura la bonté de dire bonjour |10 pour ma 

femme à Madame Binjaminn ainsi qu’à touto la famille ; 

/f2r/ [vide] 

/f2v/ [adresse]     A Monsieur | P. Toussaint | No 105. | Reed St. | New York 
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